
ROUBAIX 
AUJOURD'HUI 

Dimanche Ki juin lWt (T* Messidor An 10» de 
la République;. 181" jour de l'année, 9" jour de i été, 
M* jour île la lune. 

I ever <* i .olei l f> t h. 01 ; coucher à 8 h. 05. 
I ever ue la luire ft ti h. W soir ; coucher ù ï h. 46 

m a l m . 
Aujourd'hui la durée du jour est slationnaire. 
BULLETIN METEOROLOGIQUE. _ Résume 

des observ&lion» n étéorolociques faite* à Lille le 
2!) Juin : 

Baromètre a 2 heure* du soir : TtB m,m (varlu-
1J1«)-

Thermomè.'re a 6-heures du malin : 11? au-des
sus , a i heures de l'après midi : IT* au-dessus. 

Eta» du ciel ; Nuageux. 
Direction et force du vent : Est, faible. 
Temps probable ! Beau. 

L a Coopéra t ive « L a P a i x » a fourni à s e s 
s e u l s a d h é r e n t s p e n d a n t l e c o u r s de l ' a n n é e 
t90Ô, (2« e x e r c i c e a r r ê t é l e 24 n o v e m b r e ) , 
e x a c t e m e n t 3 ,950.000 k i l o s d e pa in . 

T o u t fait p r é v o i r p o u r 1901, u n e a u g m e n t a 
t i o n c o n s i d é r a b l e de c e chiffre, dé jà formida
ble ; la m o y e n n e h e b d o m a d a i r e d e s inscr ip 
t i o n s d« n o u v e a u x a d h é r e n t s é t a n t Ue 25. 

Ce s u c c è s é t o n n a n t e s t o b t e n u par u n 
c h o i x Judicieux d e s m a t i è r e s p r e m i è r e s , qui 
s o n t tontes de qunl i l é p r e m i è r e s u p é r i e u r e , 

LES FAITS 
I_a réaction capitaliste se débat dans les men

songes et la calomnie et pour essayer-de donner 
le cnsear»» i t t» couvre les murs de RoubaLx d affi
ches variées, dont nous avons déjà parlé. 

Tout ca, c'est de la littérature, comme dit l'au
to» I 

Oui ou non. quand la question de la licence mu
nicipale s'est posée devaitl la Chambre, au sujet 
du projet relatif a la ville de Lvon. oui ou non ? 
M. Motte s'est-il abstenu '.' 

Oui ! 
M. Motte a l il pris parti en faveur des petits dé

bitants, comme il l'a fait lorsqu'il s'est agi des ca-
lotins et des propriétaires qui veulent exploiter 
leurs locataires ? 

Nom I 
Ces» la un fait dont on peut vérifier l'exactitude 

s u fournil officiel. 
M- Motte a-t-ij dit que le projet de réforme gé

néra;»: des octrois que devait présenter le minis'C 
re de? finances comoorterail une licence muni
cipale ? 

Oui : 
M. Motte a l II déclaré qt>'ll lui semblait sage 

d'attendre le vote de ce projet, avant de suppri
m e r l'octroi T 

Oui ! 
Donc, M. Motte veut exposer les décimais à ''Ire 

trappes d'une licence municipale. 
1.^ mensonges et las calomnies de ia rèac-'i- n 

ue prévaudront contre ces faits. 
L affiche de l'O. .S. et P. dit que les peu'-s c m 

merçants seront grevés de droits exhorbdtuits 
sur les Toitures, les chevaux et les loyers. 

\jt Jésuite d'Auvergne qui a écrit tel le stSehS 
sait que ce n'est pas vrai. 

La taxe de remplacement sur les voitures n at
teint que les voitures de luxe, les voitures servant 
exclusivement à la promenade, les voituivs des 
millionnaires qui ne dédaignent pas.en les louant, 
de faire conscurrenre aux cochers de place. 

La taxe de remplacement sur les cheviuv i s l de 
beaucoup inférieure à ce qu'un petit rjmmerçs.'Vt 
pais actuellement ti l'octroi pour ia t s s n M n -le 
son cheval. 

l a taxe d'habitation ne frappe pas its locaux 
commerciaux. 

La taxe spéciale sur les locaux commerciaux 
e*t de 1 fr. SO pour- cent seulement : c'est-à-dire 
r&i'un commerçant dont la boutique et tes dépen
dances représentent une valeur tocative de luOO 
francs par an, paiera par an 12 fr. — mois il ne 
paiera plus sur la bière, sur le vin, sur ta viande, 
sur le charbon, etc. 

Les rédacteurs de l'affiche de l'U. S. et P. sa
vent bien qu'ils mentent là, — comme Us mentent 
en prêtant a Carrelle et à Lepers des propos qu ils 
n'ont pas tenu — c o m m e « s mentent en faisant 
dire , sur un autre papier, que la municipalité 
avait l'intention de porter à 100 francs le droit sur 
l'alcool et que, si ixie a reculé, c'est devant la 
campagne des brasseurs et de leurs employés. 

— Ils mentent - et ils ne peuvent point faire 
autrement, puisqu'ils n'ont pas une raison | ; o -
pre, juste et sérieuse & faire valoir. 

Us mentent encore, quand ils parlent du r.i«t-
veau conditionnement. Sile conseil municipal a 
remercié le citoyen Millerand, c'est parce que Mil-
lerand n'a pas voulu Consentir à donner a la 
Chambre de commercé l'autorisation pure et n m -
pis qu alla sollicitait fet que M. Motte avait cl to
n s * du précédent ministre Deltombe) et qu'il lui 
a impose des conditions sauvegardant dans une 
certaine mesure les intérêts municipaux. 

Quand Ils vous parlent de rester unis dans le 
travail et dans la poix sociale, les aigrefins du eu 
pitalisme se moquent odieusement de vous, tra-
vasyeurs '! 

i est de votre travail qu'ils s'enrichissent et en 
v f u s faisant payer grâce u l'octroi laplus lourde 
partie des charges communales, MM. les million
naires o n t a leur disposition un moyen facile oe 
vous exploiter encore davantage de i-éduire enco 
re i votre gain. 

C'est votre salaire qui pale ce que leurs millions 
économisent. 

Mais la question est posée devant le Parlement. 
l .a Chambre, malgré Motte, est saisie du projet 
île suppresion totale de l'octroi et, malgré Molle, 
il sera voté. 

Ce projet allège l es charges des petits et fait 
payer les grr-s. vo/ia pourquoi l'U. S. et P. le 
combat à coup de mensonges grossiers et inep 
tes. Nous ne cesserons de le répéter, parce que 
cVst la vérité vraie. 

jeune voleur, laquelle s'empressa d'avertir le volé, 
M. Evrard. 

Ce dernier prévint M. .^quivée. commissaire de 
police du 3e arrondissement, qui télégraphia a 
Londres que les valeurs étaient le produit d'un vol, 
et il obtint du parquet de Lille «n mandat d'arrêt, 
avec lequel on lit êcrouer le jeune voleur en pri
son. 

L'extradition <lu coupable sera demandée par la 
justice française. 

VOLEURS DE LINGE. — Vendredi, après-midi, 
vers t heures, les agents de sûreté. Oiantraine, 
Triail et Willaumez, ont arrêté, rue de Tourcoing, 
un nommé Arthur Parsy. 20 ans, sans profes
sion, ni domicile! fixe, lequel était porteur d'ufie 
couverture de cheval, en laine, dont il a refuséwe 
donner la provenance. ^ ^ 

Cet individu, reconnu comme voleur, était en 
compagnie d'un nommé Alphonse lluffels, 21 ans, 
rôdeur de frontière, qui a pris lu fuite à la vue des 
agents. Parsy a éfé conduit devant M. le eom-

.missairc de police du te arrondissement, qui l'a 
fait écrouer après interrogatoire. 

Le même Pnrsv est inculpé dans un vol récent 
de linge a W a l l i e t o s . mandat d'arrêt a été dé
cerné de ce chef contre lui par M. lielaié, juge 
d'instruction à Lille, à la date du 2S courant. 

Un des complices de Pars%\ dans le vol de linge 
commis a Wattreios, au préjudice de M. I.aga-
che, a été arrêté dans l'après-midi, roc du Col
lège, par les agents, de stireté Planckaert. Gau
tier. Paris, en vertu d'un mandat d'arrêt en date 
du 28 courant, délivré par M. Délaie, juge d'ins-
truclion. 

Cet individu travaillait depuis quelques jours, 
sous le nom de Louis Vandnrauwera. Il a déclaré 
h la police se nommer Jules Moreau, né .au Ha
vre le 85 juin 1877. dit Trochnrd, dit le Parisien. 

Il sera conduit à la maison d'arrêt de Lille, 
lundi matin. 

BLESSE EN JOUANT. — La jeune Valérie Van-
cabman. 10 ans. demeurant rue Archiinéde, cour 
Si-Emile ti, a fait une chute vendredi soir, en 
jouant, près du domicile de ses parents, et s'c^l 
foulé le pied .gauche. 

I * docteur Harlet, qui l'a soignée, l'a fait ad 
mettre à l'Ilôtel-Dieu. 

VOL DE I.AINES. — Deux bobines de laine pei
gnée du poids de t k. 700 chacune ont, été volées , 
l'avan'-derniére nuit au préjudice (le la Compa
gnie /des chemins de fer du Nord, 4 la gare de 
Roubaix. 

GRAVE ACCIDENT. — Le nommé Alphonse 
Blauroe, âgé de 36 ans . demeurant a Templeuve, 
teinturier ichez MM. Motte et Bourgeois, a été 
pris dans son métier, vendredi k 5 heures, et s'est 
fait une fracture compliquée du bras droit. 

M. le docteur Godefrov l'a fait admettre à l'Hô
tel-Dieu . 

AU TRIBUNAL DE COMMERCE. — Nous pen
sions rendre compte dans le numéro de ce jour 
de la si édifiante affaire qui s'est déroulés devwnt 
le tribunal de commerce a l'audience de vendredi 
dernier ; mais , en présence des faits si grave* et 
si précis, révélés rar le demandeur, faits dont il 
offre de faire la preuve pérernptoire, nous croyons 
de notre devoir d'attendre le résultat de l'enquête 
demandée, avant de raconter les faits par le menu 
pour en dégager la moralité qu'ils comportent . 

LA GRANDE HARMONIE DE ROURAIX, A OS-
TENDE. —- M. Louis Jonckheere. au nom.de la 
ville d'Ostenrté, vient d'Inviier notre musique 
municipale à aller à Osiende le dimanche t août, 
fête des Fabricants. 

Notre premii-re musique sera reçue officielle
ment à llfûlel-de Ville à son arrivée, et se fera 
entendre au concert du soir au Kursaal. où elle 
pourra affirmer une fois de plus ses brillantes 
qualités sous'.la direction de son éminent chef M. 
J. Koszttl. 

Cette date coïncide avec la journée du grand 
Prix ù l'Hippodrome d'Ostende. Ce sera un nou
veau succès pour notve belle société, auquel nous 
serons heureux d'applaudir. 

Tout le mondp acheté ses Chapeaux 
d e pai l le , aux GALERIES ULÎAIISES. 

SF.RViCF. MUNICIPAL DES EAUX DE 
noUBAIX-TOURCOING 

MAIRIE: DE ROUBAIX 

Jeudi 11 Juillet 1901 
.'dtud.cation pour fournitures 

l . r 'a i i iu i lum de Charbons * l'Usine de Peequen-
couri. 

!. Fournitures de Chai+ions aux Usines élévatolres 
de Bousbecque et de Roncq. 

3. Fourniture d'une dynamo et d'un tableau à 
l'Usine de Roncq. 
Renseignements dans les bureaiLX du service 

des eaivv ; 
1*7. ruo de Lille, ù Tourcoing ; 
20, rue de Cassel. à Roubaix : 

et dans les Secrétariats des Mairies de Roubaix 
et de Tourcoing. 

Palais des Nouveautés, 32, Grande Rue, Rou
baix. — Voir en 4e page les soldes et occasions 
de lin de saison. - Grands rabais sur tous les ar
ticle?. • 

UN DÉMENTI 
Le soi-disant catholicité et honnête a publié , 

hie"' matin, le compte-rendu absolument fantai 
atste de l'entrevu* que le citoyen Carrette avait 
eue avec M. Caillaux. ministre des finances. . i 
présence da M. Auge, membre de la MSnaatMBuu 
des ui trois. 

I.e maire de Roubaix a fait au Journal de la 
«imid'Rue l'honneur de lui envoyer ia lellre que 
voici, en réponse a cette nouveire uiveulioa . 

• Monsieur le Directeur 
du Journal de JtMBSSSSK, 

• Voira journal a été mal informé sur ce qci 
se»t dit uu cours ue laudience c(ue M. le rr.i.-us 
1re des finances a bien voulu îr, uc'n.der M. le 
ministre des finances ne nm'a pas tenu le langage 
que vous lui prêt,-/.. 

, Je vous prie d'i..sérer ( t i i c lettre et de rece
voir mes suluta'.ions. 

» Le maire. H. U M S U B A K . » 

I ES CRK\TIONS SOCIALISTES. — La crèche 
municipale de la rue de Tourcoing sera ouverte 
le j juillet piochain. . 

I . A I S S E DES ECOLES. — Le Comité de la 
Caisse des Ecoles de Roubaix s'est réuni a la Mai
rie le vendredi 28 Juin m u t , » » heures et demie du 

^ t a l e n t présents: MM. L. Catrice, vice-prési
dent. A. Lep«rs. H. Thérin. Hervé. Milbéo, S. 
Ponthieu L Railleul. 1*. Tonneau. A. Delannov. 
H. Lefebvre, E. Marroux, II. Hespel. G. Lesur, c . 
Durent, Bourbon, uispecteur primaire, membres-, 
J. Salembier. trésorier. 

Absents : MM. 11. Carrelle, maire, président, 
(excusé'. I. Von Waerebeke (excusé', G. Derzelle, 
Dr Dupre. A. lxmibart, D. Wichart, Df Delatlre, 
C. Junker. A. DeRvilM. „ . , . , 

II a été donné lecture du procès-verbal de la 
séaoce du 22 mal 1901, lequel a été adopté sans 

Le C mité a délibéré ensuite sur les questions 
portées a l'ordre du jour : 

Excursion à Malo-les-Uains pour les élèves qui 
ont obtenu le certificat d'études primaires, — l e 
( omitc a décidé que cette excursion aurait lieu 
é une date «vi sera fixée ultérieurement. 

Cantines seolure*. — Cahier des charges pour 
i'adjudlcaUon des denrées. — Approuvé. 

La séance a été levée u 9 heures 1*. 

CREDIT LYONNAIS 
i 7 . rue de la Gare, Roubaix 

4, 6 et 8, rue de l'Hôtel de VUle. Tourcoing 
Escompte de coupons. — Le Crédit Lyonnais 

paie ou escompte tous les coupons à 1 àciiéance de 
juillet 1901 dont la valeur est connue. 

Les certii'icats d'un certain nombre de compa
gnies de chemins de fer et autres sont estamputés 
aux guichets du t i éd i t Lyonnais et îendus immé
diatement. 

Ordres de Bourse. — La Crédit Lyonnais se 
charge de l'exécution de tous ordres d'achat et 
de vente aux Bourses Françaises et Etrangères. 

Location de coffres-forts. — I-e Crédit Lyonnais 
met k la disposition du public des compartiments 
de coffres forts avec combinaisons pour la garde 
des valeurs, papiers, bijoux, etc .. 

Une clef, dont il n'existe pas le double, est dé
livrée a chaque locataire, qui. seul, peut ouvrir 
le compartiment qui lui est réservé. 

Une installation spéciale est i-éservée aux cais
ses, malles, etc., contenant de lsrgenterie, des 
objets précieux, etc. 

SPORTS 
LES HECATE» DE ROUBAIX 

C'est-aujourd'hui. dimanche 30 juin, à 3 heures 
et demio qu'auront lieu, sur le canut du Blanc-
Seau, les Grandes régates internationales, organi
sées par le i>rcle nautique l-Aviron». 

Voici la liste des engagements 
Royal Sport nautique, Bruxelles : Emulation 

nautique. Boulogne ; Sportina Dunkerquois;Spoit 
nautique, Amiens ; Rating Club, RoubaLx ; Ro-
tting club. U d e ; Sport nautique. Lille ; L nion 
-nnufique. Calais ; Cercle l'Aviron. Roubaix. 

PrLx d'entrée : 2 fr. et 1 franc 

«RnES.xTIM OU VOLEUR DE U RUE DE UHHV 
« DOUVRES 

La jevuia Daniel Lava, auteur du vol de la n i e 
de I ennoy. a été arrêté * Douvres, hier matin. 

Vo*ci dans quelle» circonstances le jeûna Da
niel Lava a «té arrêté : . ' . „ . „ __.. 

LescenQTi a Douvres, a VhCtel Sterans, fl offrit 
' l'hôtelier «e lui vendre quelques-unes des va-
,curs qu'il avait été a» « M * sou oncia. 

L. nropriétaire de l'hôtel, qui avait eu vent de 
quelque 

I, qui av 
a Mot» i 

Théâtres et Concerts 
CONCERTS D'ETE. — Voici le programme des 

concerts publics qui seront donnés par la Fanfare 
Delattre. l e dimanche 30 juin, de à u 7 heures, au 
Parc de Barbieu.x. et le jeudi * juillet, è 8 heures 
et demie du soir, sur la place de la Liberté : 

1. I.e tribut de Zarnora. marche mililaire. Gou-
nod. — 2. Carmen, fantaisie. Bizet. — 3. L'Olym
pienne, polka exécutée sur trombone à coulisses, 
par- M. Forget. Mullot. — 4. Les Grandes Manœu
vres fantaisie militaire : a) Le Départ et chanson 
de route ; bl La Halte. — Repos avant la bataille ; 
c La Bataille. G. Gulllemenl. — 5. ij>rtège ballet. 
L. Montagne. — 6. Evian, poli.a pour piston par 
M. G. BaYwens. C.êrin. — 7. L Etoile du Nord, ou
verture. Meyerbasr. 
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Kaismnee« — Maurice Moermuu, rue du Parc, 
9 — Julien Verslraete. rue Btanehemaille. — 
Amélie Maes. rue d* Tourcoing, cour Saint-Pierra, 
7 — Maria IleridrU<s. rue Blanchemailie. — Sté
phanie Wevmarn, rue de la Paix, 44. — Itobet-l 
Duprev plaie du Commerce, t*. — Raymonde 
Buiirle'ti rue de R'ime, cour M. Rogier, 11. — Irma 
Berton, rue Archirnède, 43. 

Decés. _ Emile Dubart. 16 mots, rue .de la Vi-

r j j — Aima Vivrat, 10 heures, rue aa Naples, 
— Rosine Decannière, « mois rue Levsrrter, 

cour Bernard Spriet, 13. — l^on WiUart, 2t ans, 
rue Dacréme, 88. — Amélie Maes, 3 heures, rue 
de Tourcoing, cour Paint-Pierre. 7. 

LE ROI DES CAFES 
l a plus hygiénique, le plus économique, qualité 

extra, métangs spécial. Médaille d'or. 
A D O P T É P A R L * A R M É E 

En vente, gros et détail : •» . RUE DE L'EPIULB, 
s i «06, RUE DES ARTS, ROl iaAJX 

TOURCOING 
Lire â la 2e page . 

Exploits de cambrioleurs à la gare 
de Tourcoing-les-Francs. 

Conseil Municipal 
Nous avons rendu copte, hier, ù«s principales 

affaires appelées a la séance du conseil muni
cipal de vendredi. Nou<s complétons aujourd'hui 
notre compte-rendu ; 

AL Parsy, au nom, de la commission des finan
ces, donné lecture de son rapport, par lequel 11 
demande au conseil d'approuver le compte de 
«estfon administratif du maire, qui présente un 
excédent de recettes de 7Hfi,28t fr. 4K ù porter eu 
première recette au budget additionnel de 1901. 

I e rapport et adopté. 
Le ( nmpte de gestion du receveur municipal 

est également approuvé. 
Le budget supplémentaire pour l'exercice 1901 

esl adopté, selon les conclusihns du ruppoit. 
L'excédent des recettes est de/68/,60 fr. «0. 
— Demanded e liquidation / l 'une pension de 

retraite pour la veuve d'un employé de service 
des bûliments. — Le rapporteur émet l'avis qu il 
y a lieu d'accorder à Mme Marlinage, veuve Lc-
clercq. une pension annuelle et viagère de 2f>5 fr. 
84. à dater du 11 mai ÎUOI. lendemain du décès 
dr M. Leclercq; et qu'il y a lieu d'allouer tu cha
cun des deux en/anU du premier lit, à dater du 
même jour, un secours annuel de 102 fr. ti, et ce, 
jusqu'à leur quinzième année. — Adopté. 

— L'nion Véloclpédique Tourquennoise. — De
mande de subvention pour organisation d'une 
course Tourcoing Réthune. — Aprca examen des 
inconvénients des courses vékx ipédiques et du 
peu d'avantagés qu'elles apportent, le rapporteur 
Kl. Dassonvifie, considérant la pénurie des res
sources de la ville, propose de ne pas accepter 
la demande de l'Union Vélocipédique Tourquen
noise. 

En même U'mps, la commission do.» finances 
émet le vœu que la police municipale soit invitée 
a appliquer rigoureusement les arrêtés et règle
ments sur la marche des automobiles et cycles, 
et qu'il soit rappelé aux cyclistes qu'il leur est 
interdit de circuler sur les trotoirs et les contre-
allées des voles publiques. 

M. Martin combat le rapport de M. Dasson-
ville qu'il taxe d'exagérations. 

Notre ami Delphln-Dumortier déclare qu'il y 
n lieu d'accorder plutôt une subvention à une so
ciété de secours-mutuels qu'a une société véloci
pédique. 

Après quelques explications de plusieurs con
seillers, les conclusions du rapport de M. lias 
sonville sont mU>e* aux voix et adopLées. 

— Demande de concession de l'a'flchage muni
cipal. — Lé rapporteur. M. Duoouïombler, pro
posa d'écarter les propositions de la Société .d Ex
press ». et d'autoriser M. le maire à renouveler, 
pour trois années et aux conditions actuelles, lé 
traité d'affichage avec M. Périn. — Adopté. 

— Les commissions d'Hygiène et des Ijoge-
menls insalubres, après avoir visité les maisons 
situées rue Malsence. numéro* 136 a 1*4. appar
tenant fi Mme veuve Debischop, ont reconnu la 
nécessité d'intervenir Immédiatement nu sujet de 
ces habitations, dans lintérét non seulement de 
la santé, mais aussi de la sécurité publiques, car 
ces maisons sont absolument inhabitables. 

M. Darras. rapporteur, demande au' Conseil 
d'ordonner l'inlerdiclion de ces maisons a titre 
d'habitation. leur assainissement étant hnpoasi-
ble. cl 1 eprie de ratifier la décision des Commis 
siens d'Hygiène et des logements insalubres. 

M. LeveuKle attire l'attention de la Commis
sion d'Hygiène sur une maison sise rue de Cons-
tantine. et qui est dans un état déplorable. 

Qulvron insiste aussi pour que la Commission 
d'Hygiène exerce une active surveillance pour as
surer la sécurité et la santé aux ouvriers, souvent 
logés dans des maisons insalubres. 

M. Flamenl. adjoint, donne lecture des grandes 
lignes du projet de fêles du 1» juillet. 

L'ordre du Jour est épuisé et la séance est le
vée a minuit. 

Paoaqt du carrefour de la rue Jeanne-d'Arc 
/nouvelle délibération/ — La dépense pour le pa
vage sera de 2.400 francs. l.a commune ne doit 
payer que 615 francs S8 ; le reste sera supporta 
par les ^riverains. — Adopté. 

Dépenses imprévues de 1W0 Itvi. — Elles sont 
adoptées par le Conseil. 

Demanda de to.&'ociélé de p«ftlic((é «L'Exprès*» 
— Il est donné lecture d'une lettre de la Société 
de publicité ,. L'Express .. demandant a rempla
cer la Société générale de publicité qui avait pla
ce les écussons sur les réverbères de la commu
ne. Le Conseil autorise l'administration a traiter 
avec la nouvelle société. 

Plan d'alignement du civetnin d'inléréf commun 
143. — Avts favorable est donné. 

yluforisntion pour le paiement des contribu
tions des portes et fenêtres (instituteurs et insli-
fu(rfee*(. — Accepté. 

Wfiil de tabac du Torrein. — Au cours de la 
dernière séanee, le Conseil avait émis le vœu de 
déplacer un des deux bureaux de tabac de la 
Place et de l'installer au TOrrein. 

Une lcltre de M. le Préfet du Nord, en dale du 
11 courant, donne un avis délavorable au dépla
cement de ce bureau de tabac. 

L'adjudication des cJiarbon». — Le fournisseur 
du charbon demande a Mre pavé mensuellement 
au lieu de trimestriellement. — Accepté. 

Acquisition de terrain. -- L 'achat du terrain 
pour l'établissement du Chalct-bains donne lieu 
a un vote. Le Conseil adopte. Il adopie également 
l'emprunt pour la construction de cet établisse
ment. 

Les Qtittes. — Une proposition, mise aux voix, 
est repoussée, qui tendait o. ce que les quêtes, 
faites a l'occasion des mariages, soient enfermées 
dans un tronc. r 

L'ordre du jour étant épuisé, la séance est le
vée a dix heures. 

MAftCQ-ÉN-GARCUL 

LE CADAVRE D'UNE JEUNE FILLE. — Ven
dredi soir, des ouvriers, en revenant de leur tra
vail, ont retiré du canal, près du « Pont Rouge », 
le cadavre d'une jeune fille paraissant âgée de 1* 
ans * BÛ ans, vêtue d'un corsage grisâtre et d'une 
robe rouge. Elle porte des souliers modère, et des 
Ixis noirs. 

Le cadavre a été transporté à la morgue do 
Marcq-en-Barceuil. L'identité n'a pas été établie. 

LE NORD 
I A COMMISSION DEPARTEMENTALE. - -

Réunion le mercredi 8 juillet jirochain, a f beuris 
« demie ue lapivs-mldi, 

MORT SUBITE. — Un ouvris» histreur do la fa
brique Ci é p \ v Edmond Verecbé, 52 ans. demeu
rant rue Racine, 10, aa rendait hier uiaUxi. vers 
cinq heures et demie, ù son travail. 

Au lieu rtil le chemin ces Vachers, Vérecke 
li'inba subitement. 

Les rsmaïaur» le ratcvéraul et le transportè
rent au poste de pompiers de ItHpoodrome. 

Le docteur Sougnie , mandé, ne put que cons
tater le décès qu'il attribua à une rupture d'ané-
vrisme. 

Le corps a ét£ reconduit a domicile par une 
veiture d'u;rii>uiance. 

CANTON IJE Lfl.LEBS 

DRVMATIQUF. TENTATIVE DF. SI ICIDE. — 
Chrysostome Delplanuue. ce tisserand qui a tenté, 
mercredi, de se suicider, en se coupant la gorgî , 
a succomt»?. dans la nuit de jeudi a dimanche, ues 
suites de sa blessure. 

UNE VENGEANCE. — M\C Eckès-Ecfcmann, 
fondeurs au Blanc-Seau, étaient tout surpria 
avanl-tuer maUo. Ue voir leur fonderie sens des
sus-dessous, et leur matériel en pièces. 

Ils allèrent confier leurs plaintes a M. Pioix , 
commissaire de police du ^-r arrondissement, qui 
ouvrit une enquête. » 

l e coupable vint, dans la matinée se ccMslilue' 
prisonnier. Cest un nommé Hector Florizoone. Ï7 
ans. demeurant rue de Tournai. 73, qui avait en
gagé des fonds — 13.000 francs, paraît il — dans 
la londerie Eekès. et qui. de d"sespclr de voir son 
argent perdu en partie par suite de la mise en li
quidation de celte maison, aurait résolu de se ven
ger. 

A cet effet, 11 pénétra, vendredi matin, vers S 
heures, dans la fonderie et se mit en devoir de 
casser les moules, châssis, etc.. et de déchirer les 
livres de comptabilité. 

Les dégâts snnt évalu.'-s à 3.000 fr. 
Florizoone a été laissé en liberté provisoire. 

PARTI OUVRIER. — Aujourd'hui dimanche 30 
|uin. & 5 heures du soir, réunion de la Se section 
du Parti, chez le citoven Anselme Desmettre, rue 
de la Croix-Houtfe. 5*r. 

Nota. — Les lu sections «lu Parti sont prias d è n 
Voyer au Mae du Comité exécutif tes noms des 
porteurs de bulletins pour les élections cantona
les. 

l E C T ^ T C I " V I I _ , 
de Tourcoing du 29 juin 1901 

Publication* de mariages — Boaaerts Emile, 
mécanicien, rue de Normandie. 3. et Bekaert Ma
rie, ménagère, rue des l'ials. — Edouard Dele-
tonibe. tueur, rue du Brun Pain. 177. et Dcmces-
tère Klorlnr». ménagère, rue du Bols. — Himpe 
Julien, ptafunneur, rue de la Ferme, S. et Dhonl 
Germaine, *^igneuse, rue des Champs, 39. — Jetet 
J. H., rattacheur, rur Alexandrie, Ï5J, et 'ilnli-
gnies Marie, ménagère, rue de Mcnin. 10. — Sory 
Désiré, piqueur. rue du Halot, 11, et Lecoutre Cé-
llna. doublsuse. rue du Ilalot. 2. — Toulemonde 
Gustave, ferblantier, rue Blanche-Porte. 11. . t 
Mandrick Cemiaine, ménagère, rue des Piats. — 
Billot Edouard, savonnier, rue Sainl-Omcr, 20, 
et Laehery Marie, servante, rue Nationale, 1*. — 
Demi-eslère J. B.. journalier, rue du Bols. 131. et 
Deckmyn Marie, bobmeuse. rue du Dragon, 118. 
-- Vanlerberghe Octave, boucher, rue Marceau. 
22. «t Spebrouek Marie, son» profession, rue Cha-
lal, !. — Vanwamboise Achille, rattacheur, lue 
du I-aboureur. 10, et Loucheiu Marie moulineuse, 
rue de Denain. 

A'al»*ancev — Vittovsfcy Georges, rue du Cœur-
Joyeux, 12. — Honoré Léon, k la Matenut--. 

V I N T O N I Q U E CB A » > l t R . T l F ' 
A U Q U I N Q U I N A 

GRAND PRIX 1900 

Autour de Roubaix-Tsurcoing 
C R O I X 

Réunion d n Conseil munic ipal 
Le Conseil municipal de Croix s'est réuni, hier 

soir, & huit heures et demie, é l'HUel de Ville, 
sous la présidence du citoyen Desbarbieux. 
maire. 

M. Fauvarque. secrétaire de la mairie, donne 
lecture du procè» verbal de la dernière séance 
qui est adojilé après quelques observations. 

Le îqaire se retirant pour la discussion des 
comptes administratifs, Debry, comme doyen du 
Conseil, est nommé président. 

Compte administratif de 1900 — l e mai re don
ne lecture du compte administratif de 1900, les 
recettes s'élèvent A 221.752 fr. 84; les dépenses 
a 226.(146 fr. 56; l'excédent de dépenses est de 
4,893 fr. 72 : l'excédent de l'exercice précédent se 
chiffre par 82,770 fr S0. 

Le reliquat déuniiif est donc de 17.876 fr. 78. 
Une altercation se produit entre MM. Dubourg, 

Debry et Lecrener, au sujet de factures de four
nisseurs 

Finalement le budget est adopté. 
Compte de gestion du reeevevr municipal. — 

U est ta même que le compte edminuti-alif. 
Budget supplémentaire de 1391. — Le budget 

«sppMman taire de 190T s'équilibre par élJlTS frTTS 

ARMENTIERES 
UN CADAVRE DANS LE CANAL. — Le mai-

heureux qui a été trouvé noyé dans le canal as*. 
un nommé Gustave Dufour. ouvrier, et par occa 
sion. courtier en grains a La Chapelle u Armen 
lieras, qui s'est jeté a 1 eau après la condamnation 
qu'il a subie pour abu< de confiance. 

< >n a procéda a 1 inhumation. 

AllRONtlISSEMENT D'.WESNES 

FLOYOFI 
I n m a r i q u i t u e s a f e m m e 

Bertrand Jules-Edmond, actuellement afe'é de 
45 ans . avait été réforme a la suite d'une caUdi- . 
contractée au régiment, et qui avaU amené la jpa-
sssè'sie (otnpléte de ses Jambes. Uuelquss années 
plu» larU. u v-p.ju«»it une demoiselle Vênerande 
Meurant. de Curtlgnles. 

L.- ménage fut heureux p e r l a n t quelque temp«. 
Deux petites tûtes étalent nées aux CHOUX iirr-
trand, Héléna et Rose, agees aujourd'hui de 15 et 
de 13 ans. 

i-n I»g2, le père de Bertrand .'".ait assassiné. ». 

Jules Bertrand pardoni.ait toujours a cause de 
ses Miettes. 

Jeudi dernier, la femme Bertrand rentrait, vers 
» heures du sorr. Eiie s'alla coucher dans une 
Chambre contlgue * celle où dormait son mari. 
Mais ne se trouvant pas à son aise, elle venait, 
peu d instants après, su lit de son mari et émet
tait la prétention de l'en faire sortir pour s'y cou
cher elle -même. 

— Tu vas rue f... le camp du lit, lui dit elle. 
Tire-toi de la, sans pattes, sans cœur, bougre de 
lâche, gros mou. tu me dégo(ite3. Ah I tu 1c tlgi-
res que vous in empêcherez d'aller voir X.. . , tu te 
trompes et eux aus»i. j'irai quand même ! 

Elle jetait ù terre l'édredrun du lit. Jules Bertrand 
alla s'y coucher. 

Cependant, la nségérs continuait ses invectives. 
Au paroxysme de la n^tre , Bertrand, dans l'obs
curité, saisit son fusil, avec lequel il avait tir*- une 
pie dans la journée et qui contenait encore une 
cartouche ; au jugé, il tira sur sa femme. 

I-e coup atteignit cette dernière au visage, fra
cassa la mâchoire. ' Des plombs ont dû léser le 
cerveau. L'état de In blessée est ilésespérie. 

Les lllleltes de Bertrand étalent secourues au 
bruit de la détonation. Ceiul-el, qui s'était na 
bllfé. leur dit ndieu. attela à la p*tite voiture, dont 
il se sert pour fnlr* ses courses, son chien, et s'en 
fut d Avesoes se constituer prisonnier a lu gen
darmerie 

Ii y arrivai] vers une heure du malin. Pendant 
qu'on le gardait à vue. le maréchal des logis chef 
Lacorte et le gendarme tiuedet se rendaient ti 
Floyon. 

Après avoir constaté la réalité du récit de Ber
trand, ils allaient ù Cartiguies pour tèk-grapuidc 
au parquet et ramener M. !a docteur Leblanc. 

•Celui-ci fit \in pansement sommaire a la blessée, 
en attendant l'arrivée, de M. le" docteur Girard, me 
decin-iégiste. 

Le parquet d'Avrsnes. représenté par MM. Dc-
ransart. substitut du procureur de la Républi
que ; Brosson, Juge d'instruction, et V. Dubois, 
son greffier, accompagnés du docteur Cirard, 
médecin-légiste, arrivaient vers 7 heures et demie, 
a Flovon. 

Bertrand, dans une autre voiture, accompagné 
du •docteur Raoul, y arrivait également pour la 
confrontation. 

En l t voyant, ses fillettes et sa vieille mère, 
âgée de 70 ans, lui sautèrent au cou en criant 
« Pauvre papa ! pauvre papa ! mon pauvre en
fant ! » 

En présence d» sa femme, qui n'avait pas re
pris connaissance. Bertrand fit le récit du drame. 

l e fusil et les vêtements de Mme Bertrand ont 
été saisis comme pièces a conviction. 

Le parquet et Bertrand ont regagné Avesnes. 
Bertrand a été écroué. 

Il était très-aimé et très-estlmé. Les meilleurs 
renseignements sont fournis sur lu i ; et tout le 
monde s'accorde a 1e plaindre. 

m 
Pour avoir teint frais, belle peau, 
l'sez du savon du Congo. 

TRIBUNAUX 
COUP f Assises du Pas-de-Calais 

Voici le rôle des affaires qui seront sou'u:ses au 
jury de la 3e session dès assises qui s'ouvrira à 
Saint-Omer le lundi 1er juillet . 

LUNDI 1er JUII.LET 
Ministère public . M Prouharam, substitut. 
Ire AFFAIRE. — Fol qualifié — François-Jules-

Augustin Dufour, âgé de 34 ans, ouvrier mineur 
demeurant a Rinxent. 

Défenseur . M" Tourneur 
te AFFAIRE — Tentative d'incendie volontaire 

—Virginie-Joseph Becourt, femme Vahé, figée d« 
59 ans, journalière, demeurant à Gouy-en-Artois. 

Dotaoîeui' M* Dtmuaaoy. 
MARDI S JUILLET 

Ministère public M. Mouron, procureur de la 
République. 

Banqueroute frauéuieuee. banqueroute eimpU. 
faux en eeritures privées, usage de [oust et compli

cité. — Jules-Léon Duponl, âgé de'47 ans , tailleur 
d'habits demeurant a Hesdln-FAbbé ; 

Eugénie-Laurence Tnorel, femme Dupont, figée 
de 46 ans, ménagère, demeurant a llesl in l'Abbé ; 

Elie-Joseph-Léon Grember, âgé de 36 ans, agent 
d'affaii'es demeurant h Boulogne-sur-Mer. 

Défenseurs : M" Marion, du ban-eau de St-Omer 
et M' D liûoghe, fils, Uu barreau de Douai. 

TRIBUNAL CORRECTiOÎJNEL DE LILLE 

Audience du samedi ?9 ju in 
Présidence de M. MARTIN, vice-président 

I L S VOLS DANS LES VILLAS. — La série 
commence avec le beau temps et la chaleur.Voici 
aujourd'hui trois jeunes hommes qui ont entamé 
l'article dans des conditions assez audacieuses : 

C'est M. Alexandre Déiroy, fabricant de lissus, 
rue Blanche, W>, à Suint-Maurice-I.iile, qui s'est 
p!;iiot le premier. Il avait comme, employé un 
sieur Edouard Diétrich, qui, connaissant les usa
ges de la maison, ' • proposé u e e s deux amis, 
Henri Degryse et Henri Lablt, de se servir du 
liodsseau de clefs dont il connaissait la cachette. 

(Test, utie ortiie sardanapalesque qui a suivi 
l'introduction nocturne des trois amis dans la 
villa de M. Détroy, où le trio a volé des bouteil
les de vin, des liqueurs, même de l'huile et du 
vinaigre. 

Le tribunal. Indulgent, accorde le sursis de la 
loi Bérenger aux trois fantaisistes voleurs, qui 
écc'pueut respecUvemenl : Edouard Diétrich, pour 
deux'mois ; les deux autres, pour un mois. 

VOLEURS COSMOPOLITES. — A la vérité, ce 
quantitatif ne s'applique qu'à l'un des deux pré
venus. Casino Bêla, Hongrois de Budapest, qui 
a roulé sa bosse et son casier judiciaire un peu 
partout. 

Son complice, Albert Bourgin, est un Parisien, 
né natif (te Paris, artiste acrobate à ses heures, 
et se posant comme.. . l'Interprète de son ami. 
A pari cela, il ne connaît pas plus le Hongrois 
que vous, sans doute, et mol, sûrement. Mais ils 
s'entendent à deux comme deux larrons en foire, 
quoiqu'ils opèrent plutôt en ville. 

Il s'agit ai ; vols assez drôles commis a Lille 
dans plusieurs établissements de tailleurs d'ha
bits. 

l i iez M. Caudrelier, 40, rue de Juiiers, Casino 
s'est présenté pou un complet, veston dernier-
ge.ire. Rien ne lui a plu, hormis quelques cou
pons d'étoffes qu'il a eu l'adresse de repasser 6. 
son compère Bourgin ; c'est le mont-de-piété qui 
a hérité de la chose. 

Ailleurs, Ca-s^no, gêné par la présence d'un 
quelconque intrus, se contentait des ciseaux du 
tailleur, que Bourgin revendait adroitement. 

M. Pierre Lnmbrez, rue des PostcSt 41, M. Ver-
becke. ruo Masurel. M. Jules Maas. rue de Ju
iiers, S, ont également été les victimes des deux 
lilous que la police réussit à appréhender. 

En voilà pour treize mots à Beln Casino, et 
pour huit mois h l'élégant Albert Bourein. 

AFFAIRES DIVERSES. — l.éopold Cardinal. 
2» uns. sans profession, de Lille, est entré au 
cabaret Aanne i ia in . à Templeuve, au cours d'une 
de ses pérégrinations. Il a volé dans le tiroir du 
comptoir une somme de 10 u iî francs. Arrêté 
presque au>sitôt. !.<V.r>oïd Cardinal a dit que c'é
tait eu matière de plaisanterie qu'a avait commis 
ce vol. 

!> nV.̂ t pas, par exeni ( , 'e. pour plaisanter que 
le tribunal t infligé û. Léasxila Cardinal une con
damnation a lû jours d eniiitisonnenieat avec 
sursis. 

— Après avoir conadsticieusenient absorbé le 
copieux repas ';"'•' s est fait servir chez Mme So-
rhle linulanaer. caburetière, a Loos, Louis Spnrd 
lui a déclare .aimablement - qu'il n'avait pas de 
porte-monna.e peur payer». Pour filouterie d'au
berge. & jours de prison avec sur>is fi Louis 
*S*jd. qui esl acquitté du chef de vanabonrlage. 

— Deux mois de prison a Louis Montagne, de 
Roubaix, pour infraction a un arrêté d'interdic
tion de séjour. 

— Pour fraude de labar. J; ;:e Hollcbecque de 
Wattreios. encourt trois jours de prison et 500 
francs d'amen! 

— P au acheter du sucre — c'est le molit au'i's 
r.nl fait ronnaiti» a la justice, — Auguste Ben-
uel e! Moïse l - ' spn- / . deux gamins de 15 et 14 
ans. ont volé. dan« lé couloir des magu^ins Dou-
tnc-^on. place de In Gare, t Lille, un veston appar-
t e n u d a un ouvrier oe la maison. Us ont rendu 
1? vêtr-ment. se sont payé des friandises, et se 
sont fait anè ler . 

Auguste Bonn1! , comme son ieune complice, 
est acquitté du chef de vol comme ayant agi 
sans discernement : il e>< confié a l'assistance 
r ib! iq»e , alors q i a Moïse Despres est rendu a ses 
par,rus 

— 4 mois de prison à Henri Couvreur, de Tem
pleuve, peur vol de numéraire chez M. Jules De»-
catoires. Jcullivaleur. au • Paradis». 

— Krnest Mertens. 17 ans, journalier, a Rou
baix, un mois de prison par défaut, pour escro-

3uc-rie d'une somme de 3 francs Ï5. au préjudice 
c Mme Serrurier, marrbande de volailles, rue 

des Champs, a Rouhalx. 
— Edmond Leleu. brocanteur, à Lille, a acheté 

une bicyclette a un sieur D.. . . nui l'avait volée, 
narait-li. Comme il u négiicé d'effectuer cet achat 
en présence de deux témoins. >elon les prescrip
tions légales, f! s'entend infliger -'J francs d'a
mende pour contraventon h la loi sur les brocan
teurs. 

— 85 francs d'amende également, mais avec 
sursis, a Cabrielle Iielsinne. de Lille, peur vol 
d'un porte-monnaie contenant 13 francs et appar
tenant ù Oscar Potier, î l ans, nincon, rue Du-
pietx. 

— Su franc» d'amende * Henri Surets, mar
chand de beurre, do Lille, pour tromperie sur la 
qualité Ue la marchandise vendue. ^ 

— Julien Walocq, de Beaucamps. a affirme a i 
garde champêtre Cîhcux, de la commune, «qu'il 
en avait déjà tué deux, et que son troisième cri
me ne lut aurait pas pesé davantage sur la cons
cience, espèce de fainéant I» Pour outrage, huit 
jours de prises! avec sursis au terrible Wallocq. 

— Pour ivresse en récidive correctionnelle. 15 
.iours ,le prison et 109 francs d'amende à Charles 
Dermauï . 35 ans. journalier, 4 Roubaix. 

— Un mois a Léon f—tl i i in . de Cysomg, pour 
coups. 

— Julien Buns. de Marcq-en-Rarceul. a été con
damne jtoui- abus de confiance, le y janvier lîai'7, 
à deux mois et ilâ francs |.«r défaut. Sur oppo
sition, le tribunal réduit cette peine à un mois. 

— l'our Unir, un acquittement : Zabulon Lé-
voque. — quel anachronisme ! — (i'illies, était 
sour-çonné de vol d'un porte-monnaie, contenant 
Î7 sous , disjiaru de la cheminée de Mme I.erouge 
ciilliv.itiieè u Hues. 

Diverses clrconslances minimes ont failli éta
blir la culpabilité de Cabulon I évéqus, qui. heu
reusement, a pu remettre les choses au point, et 
a été ain-u r.-nvoye hors sans dépens. 

M' HACCART. 

Petite Correspondance 
K. O. V. — Cent a[li^hes vous coûteront 5 fr.— 

50 affiches -t^o. — Maintenant sur chaque affiche 
apposée à l'extérieur il faudia coller un timbre de 
0.06 centime-;. 

POUR VOUS DÉSALTÉRER 
IMMEDIATEMENT ET AGREABLEMENT 

et vous réconforter en même temps, prenez un 
verre de vin de 

Banyuls-Trilles à l'Eau 
Cet excellent apéritif, soigneusement préparé 

avec du vieux vin de Banuyls et le meilleur quin
quina, et si apprécié par le corps médical tout en
tier, se trouve' dans 
TOUS LES C \ F E S et LES BONS ESTAMINETS 

Refuse-- la consommation si la bouteille ne porte 
pas réliquctle. 

IRES AMIS. C'EST HORRIBLE!... 
Oh ! le h i d e u x m a l ! C e s t In s y p h i l i s ! Cela 

p r e n d p o s s e s s i o n de tout l'être s o u s l e s ap
p a r e n c e s d u plais ir , e t l e n t e m e n t , condui t 
au t o m b e a u l e s m a l h e u r e u x qui portant s o n 
redoutab le s t i g m a t e . M a i s on peut g u é r i r ? 
Oui, e t s a n s m e r c u r e , a v e c l e s G L O B U L E S 
B R E S I L I E N S , cure m e r v e i l l e u s e : le f lacon 
d 'es sa i 4 francs , l e s quatre f l acons p o u r u n e 
cura , 15 f r a n c s , c o n t r e m a n d a t a d r e s s é Phar
macie Fernande*, 66, r u e de Rivol i , P a r i s . 

L ' I N F L U E N Z A , o n s'en p r é s e r v e et o n s 'en 
g u é r i t par l 'eniploi du vér i tab le S I R O P P A -
GLXAIS'o, 4 couL, dépurati f e t ï -afralchissant 
d u s a n g e t d e s h u m e u r s . Seul r e m è d e popu
la ire A la por tée de i o u s . Re t r o u v e tou jours 
r u a Viai l la-du-Temple . 30, P / m r m a e f e d u 
Trésor, Paris. P r i x d u flacon, 1 fr. 40. E n v o i 
d a n s toute l a F r a n c e de s i x f l acons , f r a n c o 
en f «r» c o n t r e nem( iramcê. 

Une actrice de Paris ' 
Ayant appris la rentrée au théâtre d'une jeuoa 

actrice de Paris qui avait, depuis quelque temps 
quitté la scène, eu reporter consciencieux, je ma 
rendis près d'elM pour savoir par quelle bonne 
fortune elle allait nous être rendue et lui dire coouvi 
bien nous serions heureux de ia revoir au théâ
tre. Je répéterai simplement m a conversation avao 
Mlle Lena Lebazan, Ï3. boulevard des Balignol-
les, a Paris. Laissez-moi' dire tout d'abord, qu'en 
dehors d'une grâce Infinie, je trouvai à Mlle Léria 
Lebazan une mine ravissante qui indiquait une 
belle sanl/; et uir calme d'esprit parfait. 

« — J'ai appris, Mademoiselle, que vous avisa 
traversé une crise pénible qui avait fortement sJr 
léré votre sanlé. 

u —Hn effet, me dit-elle, j'ai été très éprouvé». 
A la sut le d'un surmenage excessif, je am ssjs* 
sentie tout a coup affaiblie, trisle et inqnisés. La 
plus léger bruit m'irritait, le moindre travail nt'éh 
puisait et je n'y trouvais plus ni goût ni plaisir, 
tous les aliments me semblaient fades ou déaa , 
gréables, je ne mangeais plus et m e s fonces ditv 
paraissaient. Entra mon sommeil était .agité *f 
peuplé de rêves pénibles. 

Mlle Léria LEBAZAN 
d'après une photographie de Pierre PXH 

— Je vous plains sincèremenL car raffecstfssf 
dont vous souffrez est bien douloureuse. 

— En effet. Monsieur, la neurasthénie mrrrtm-
plissait sur moi son œuvre funeste et je wwss 
avoue que sans les Pilules Pink que j'ai employées 
avec un succès presque inespéré, j'étais condam
née à abandonner m a profession. 

— Soyez assez bonne pour me dire comment 
vous avez été amenée ù employer Isa Pilules 
Pink r 

— Une amie qui les avait expérimentées a*ao 
succès me les conseilla et je lui en garde une p t o j 
fonde reconnaissance, car je suis aujourd^bsrj 
comme vous le constatez vous-même bien rétablie, 
en excellente santé et prête a rempbr le rôle qu'un 
récent engagement m'attribue. 

- Forte comme vous me semblez l'être actuelle, 
ment je ne doute pas que vous puissiez mener É 
bien la mission qui vous est confiée. 

« — Je l'espère-. Monsieur, et c'est pour 
que je compte continuer l'emploi des Pilules 1 
qui, après? m avoir rendu la santé, m e permet! . 
de supporter sans fatigue et sans faiblesse Ma dura 
labeurs de ma proîession. 

• — Je vous le souhaite. Mademoiselle, et voua 
remercie de tout cteur de votre très gracieuse »•> 
ception. » 

Je quittai Mlle Léria Lebazan convaincu usai 
fois de plus que les Pilules P>nlc sont le rssassM 
souverain contre les maladies provenant de eu 
pauvreté du sang ou de la faiblesse des nerfs es, 
qu'à la suite de leur emploi .l'anémie, la calo-
rose, la neurastnénie. les affections de l'estomac 
et les névralgies cî^perattront. 

I-a photogripfii. ue Mite Lebazan a été laite par 
Pierre Petit. Celui-ci avait il y a quelques années 
certifié l'excelteiice des Pilules P i n i . U a bien vou
lu renouveler son attestation et nous dira qu'après 
l'avoir guéri d'une faibl*sse générale, las PtlMies 
Pink l o i n rajeuni de. dix ans . Las Pilutas Pink 
sont en vente dans toutes um ueuuntuuauM* «t. «va 
Vépôt principal Cablin et Cie, 23. rue Battu. Pa
ri-. 3 fr. 5(1 la boite et 17 fr. 5u par U boites fnsnea 
contre mandat-posie. 

r é c e n t s 
o u a n c i e n s 

•assis 
l I n j e c t i o n , 
t i q u e , U M I I prépa
ré, d'après las II si élu 
•irrshi—as* é» l lssrs-
tw* PASTEX'K. 

Kaploi faetts, teaf-
fcnsrf. Le Oacea S s>. 
font» K . S S . 

I ^ . j l - i J J i T - M M I E . S 
Guérison radicale par le 

BANDAGE OBTl'RATEUR ELECTR1QCB 
breveté S. U. D U. 

FÉLIX Frères 
D** de l'Institut Herniaire de Paris 

Médaille d u r expos, internationale da 1S00"*Bséf 
23, rue d'Odessa 

M. FELIX, gèi.dre du docteur GONTAHD, tara 
lrd-ménie t application de ses appareils : A Cam
brai, mercredi 3, jeudi t juillet. Itotel Boassy ; 
Douai, vendredi -r>. samedi H. Hôtel du Grand 
Cerf; Oenain. dimanche T. Hôtel du Commerce ; 
Valenciennes. lundi 8, Hôtel du Nord: Orchies. 
mardi 'J. HClel da Nouveau Monde , Lille, nssr-
IIO.1I lu et jeudi 11, Hôtel Moderne: Tourcouic. 
vendredi 11. ilolel du Cygne ; Saint-Omer, SSSSHSB 
13. Hôtel de France : Desvres, dimanche 14, i toUi 
du Cygne. 

M. FELIX revient tous les six mois . 
LE BANLAtiE OBTURATEUR électrique seul 

guérit tous les cas de hernies. 
Les brillants résultats que nous obtenons cha

que jour- nous permettent de répondre de la gué* 
n s o n radicale des hernies et descentes. 

Nous recommandons tout particulièrement nos 
ceintures pour dames et afXectioos de toutes sor
tis. Orthopédie. Nouveaux bandages sans res
sorts. Concession aux ouvriers. 

tournants. 
GASTRITE, GASTRALGIE. DYSPEPSIE, AIGREURS, 
CRAMPES. Brûlures interne». Renvois, peuutaurs, 
ptrl'emplo des CACHETS Stfi-CUIRE ae néeatsUsst 
aucun régime spécial. Botte si fr; nue cure 6 fr. 

N'ACHETEZ 
NE VENDEZ 

AUCUN TITRE 

Sans consulter M. L BULTE 
9 5 , r u e X e u v e , R O U B A I X 

Maison fondée en 1883 

L a m a i s o n a pour pr inc ipe de n e r e c o m 
m a n d e r q u e de b o n n e s et a n c i e n n e s v a l e u r s . 

El le d ir ige la P E T I T E E P A R G N E d a * a d** 
p ' t c e m e n t s a v a n t a g e u x e n o b l i g a t i o n s de v i l 
l e s o u e n r e n t e s . 

Elle ind ique a u x r e n t i e r s e t a u x ca tuta l i» . 
t e s l e s v a l e u r s i n d u s t r i e l l e s rérnunératr ieeev 
e n m ê m e t e m p s q u e s o l i d e s . 

L a M a i s o n N 'A A U C U N R E P R E S E N 
T A N T , M. Butté t e n a n t à c o n s e i l l e r lui-msTn* 
s a s c l i en t s , s u i v a n t l a s i t u a t i o n financiers dm 
c h a c u n d'eux. 

Le Oérss t t Jasa 

Imprtaisne <M Vïïentué 
Lille. 4t. n o s de Bémun» 

Composé en commsaaite, net «as o s m a n •»• 
«Séfc s s r l s s machine. . U s o t r s s s . w S r k s ? l L & 

ssjsjrtasl ssx rasuv. IHerur, a • s t V % 5 s T 
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